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PARTIE 1 :
BASCULEMENT
Chapitre 1
Claudine
Novembre 2012. Je gare mon X3 BMW devant une jolie maison individuelle située dans la campagne très prisée de Lille.
J’observe la façade et, même si je suis un peu contrarié que la maison ne ressemble pas à la vieille baraque inquiétante que je m’étais plu à imaginer, je vérifie la batterie de mon téléphone pour être sûr d’enregistrer parfaitement les échanges à venir.
Je veux que ma victoire soit incontestable.
 
Je m’appelle Frédéric, j’ai trente-cinq ans. À l’aube de mon trente-sixième anniversaire, que je fêterai dans quelques jours, je me tiens devant cette maison pour rencontrer une astrologue dans le but de remporter un pari.
Je suis issu d’un milieu modeste. Après un parcours scolaire particulier, j’ai décidé de mettre à profit mon hyperactivité pour me lancer avec avidité dans les trois domaines que, dans les années quatre-vingt-dix, mon mentor de l’époque, Bernard Tapie, dominait avec bien plus de brio que moi : l’entrepreneuriat, le football et la politique.
En politique, je suis le plus jeune élu de ma commune depuis déjà onze ans. En charge de la délégation Jeunesse et prévention de la délinquance, j’adore défendre mes idées et porter des projets qui me font vibrer. Ayant moi-même connu une jeunesse loin d’être favorisée, j’ai à cœur d’aider les jeunes à se réaliser. Mon ambition est d’ailleurs de poursuivre mon engagement et de me présenter aux municipales dans les années à venir.
Professionnellement, je suis chef d’entreprise. J’ai débuté dans l’immobilier, où j’ai rapidement travaillé comme associé au sein de plusieurs petites structures avant de prendre la direction commerciale d’un important réseau régional. Depuis peu, j’ai créé ma propre société dans l’événementiel, tout en conservant une activité de conseil. À ce stade de ma carrière, j’ai réussi bien au-delà des prédictions de certains, mais ce n’est pour moi que le début.
Enfin, dans le football, j’ai quitté le monde professionnel, où j’étais observateur officiel – autrement dit recruteur –, pour prendre la présidence bénévole du club de la ville qui est aussi celui de mon enfance, devenant ainsi l’un des plus jeunes présidents d’un club de cette importance.
Ces trois activités nourrissent ma boulimie d’action. Mon agenda est celui d’un ministre ; je suis partout à la fois et me démène sur tous les fronts, tout en étant marié et père de trois enfants.
 
C’est dans le cadre de mes responsabilités associatives que j’ai rencontré Patricia, celle qui m’a amené ici aujourd’hui.
 
Patricia et son époux formaient un couple de quadragénaires dynamiques, généreusement impliqués dans mon association sportive où jouait leur fils. Malheureusement, un accident de la route a récemment emporté son mari et Patricia doit désormais gérer seule une succession compliquée. Il était chef d’entreprise et elle fait face à une énorme pression. Je l’appelle régulièrement pour prendre de ses nouvelles et tenter, tant bien que mal, de la soutenir dans cette épreuve.
C’est au cours de l’un de ces échanges téléphoniques qu’elle m’a parlé de Claudine.
— Tu sais, Fred, c’est très difficile avec tous ces avocats et ces banquiers qui me pressent alors que, parfois, je n’y comprends rien ! Heureusement, Claudine est là et me donne toujours de bons conseils. Dès que j’ai un dossier compliqué, je l’appelle.
— Mais qui est cette Claudine ? C’est l’assistante de ton mari ? Ton avocate ?
— Pas du tout, c’est mon astrologue.
Je reste un instant sans voix devant cette révélation, puis mon sang de cartésien ne fait qu’un tour :
— Comment ? Qu’est-ce que tu racontes ? Tu es en train de me dire que tu confies les décisions concernant les entreprises de ton mari à une astrologue ? Tu rigoles ?
Sans lui laisser le temps de répondre, je poursuis, outré :
— Non Patricia, pas toi ! Est-ce qu’elle fait partie de ces sorcières qui profitent du malheur des gens et leur disent ce qu’ils veulent entendre contre quelques centaines d’euros par heure ? C’est l’héritage de tes enfants, quand même !
— Je me doutais que tu réagirais comme ça. Mais si je t’en parle, c’est justement pour te la faire connaître. Parce que, quand je vois la vie que tu mènes, je pense qu’elle pourrait t’aider.
— Ma vie n’est peut-être pas parfaite, mais elle est suffisamment satisfaisante pour que je n’aie pas besoin d’un charlatan… Hors de question que je donne un seul euro à ce genre de personne !
— Tu te trompes complètement, elle est formidable. Et d’ailleurs, puisque c’est bientôt ton anniversaire, je te propose un pari, ou plutôt un défi : va la voir. Si elle ne te bluffe pas, je te paie la séance et un super resto.
Patricia me connaît trop bien. Elle sait que la notion de défi va lever toutes mes barrières.
Évidemment que je vais relever ce pari ! Et lui prouver par a + b qu’elle s’est fait manipuler. Avant de raccrocher, je lui lance :
— Je relève le défi, mais prépare ton chéquier, car tu vas bientôt payer.
*
Je sors de mon véhicule, resserre mon nœud de cravate et remonte mon col. Puis je sonne à la porte, certain d’être à quelques minutes d’un repas facilement gagné.
La porte s’ouvre, révélant la fameuse Claudine.
Mon étonnement est à la hauteur du décalage entre l’image que je m’étais faite et la réalité. Je m’attendais à une vieille femme sombre et mystérieuse, une boule de cristal sur la table et un corbeau perché sur son épaule. Et je découvre une sexagénaire pimpante, lumineuse et souriante, vêtue de couleurs vives et modernes.
Elle m’invite à entrer et me guide vers son espace de consultation : une simple table, deux chaises face à face, une étagère avec quelques livres ainsi que des bougies. La pièce est agréable, l’ambiance sereine.
Je m’installe et demande l’autorisation d’enregistrer notre échange. Claudine accepte avec un grand sourire.
Je ne me l’explique pas, mais je me sens légèrement déstabilisé.
Je me rappelle alors ma stratégie et décide de m’y tenir strictement. Sachant que la plupart des prétendus voyants et médiums manipulent leurs clients en récupérant les informations que ces derniers donnent consciemment ou non, je choisis de ne livrer que mon nom, ma date, mon lieu et mon heure de naissance, tout en demeurant mutique.
Claudine sort une feuille sur laquelle figure une roue remplie de signes et d’annotations. En haut, mon nom est ajouté à la main. Elle me demande si je suis bien installé et si on peut commencer. J’acquiesce de la tête.
— Bien, nous sommes en novembre 2012, et nous allons aujourd’hui lire le thème astral de Frédéric.
Elle me fixe dans les yeux avec un léger sourire.
— Je commence toujours par évoquer le passé de mes consultants. Cela permet de vérifier que les informations de naissance sont exactes… et de rassurer ceux qui doutent.
Pourquoi dit-elle ça ? Patricia a dû la prévenir !
Elle poursuit en évoquant mon hyperactivité, mon tempérament, mon attrait pour le sport, mon métier – l’immobilier ? Et aussi un engagement en politique.
Je reste impassible. Rien d’exceptionnel : une simple recherche sur Google suffisait à savoir tout ça. Mais ce qui suit va me laisser sans voix.
Claudine poursuit son analyse. Elle remonte mon enfance et commence à décrire mes parents avec une précision troublante.
Je n’ai pas le temps de m’étonner qu’elle enchaîne avec une phrase qui me crispe instantanément sur ma chaise :
— Je vois qu’il y a eu un problème juste après votre naissance. Quelque chose de sérieux. Vos parents ont eu peur de vous perdre. Et cela a duré plusieurs mois.
Je reste figé.
Effectivement, j’ai fait une méningite quand j’étais nourrisson et j’ai été hospitalisé longtemps. Patricia ne le sait pas. Personne, en dehors de ma famille, n’est au courant.
Claudine continue, enchaînant des détails sur ma vie que je n’ai jamais mentionnés à personne. Je sens la pression monter.
Qu’est-ce que c’est que ce bordel ? Comment peut-elle savoir tout ça ?
J’essaie de rationaliser. Elle a forcément un complice. Son mari, son fils, un hacker, quelqu’un qui aurait fouillé mes dossiers, peut-être même mon historique médical.
Pour en avoir le cœur net, je prends discrètement mon téléphone et tape mon nom sur Google.
Elle a dû trouver ces infos quelque part.
Mais je ne trouve rien qui puisse justifier ce qu’elle dit.
C’est à ce moment précis que je ressens une présence derrière moi. Un frisson me parcourt l’échine.
Je n’ai entendu personne entrer, mais je sens que quelqu’un est là.
Je me retourne brusquement.
Personne.
Claudine m’observe et sourit.
— Ah, vous le percevez aussi, bien entendu…
Elle parle comme si c’était évident.
— Ça fait quelques minutes qu’elle est là…
— De qui parlez-vous ?
— De l’entité qui se tient derrière vous. Mais elle ne parle pas encore… Attendez.
Elle se lève, prend une bougie sur l’étagère et l’allume lentement.
— Je leur mets une lumière. Ils aiment ça. Souvent, quand ils se sentent accueillis, ils commencent à parler.
Puis, fixant un point derrière moi, elle demande calmement :
— Qui êtes-vous, monsieur ? Que voulez-vous ?
Mon cœur s’emballe.
C’est du délire.
J’ai bien ressenti quelque chose, mais il n’y a personne. Et maintenant, cette femme parle toute seule dans le vide.
Je devrais partir. Et tout de suite.
Mais je suis figé sur ma chaise, incapable de bouger. Claudine hoche la tête, comme si elle écoutait une réponse.
— Il dit qu’il est votre ange gardien. Et que vous vous êtes connus dans une autre vie. Il a choisi de rester avec vous pour vous protéger.
Je laisse échapper un rire nerveux.
— Mais bien sûr !
— D’ailleurs, il me dit qu’il vous a sauvé la vie en prévenant vos proches lors d’un accident, vers l’âge de deux ou trois ans.
Voilà, elle s’est plantée !
— N’importe quoi. Il ne m’est rien arrivé à cet âge-là.
Je reprends mon assurance et croise les bras sur ma poitrine, ajoutant :
— Votre ange gardien est sûrement allé frapper à la mauvaise porte.
Mais Claudine ne se démonte pas.
— Il est sûr de lui. Vous pouvez vérifier ? Peut-être en appelant vos parents ?
J’en ai assez. Je vais prouver qu’elle dit n’importe quoi et mettre un terme à ce cirque.
Je prends mon téléphone et compose le numéro de ma mère. Elle décroche rapidement.
— Allô ?
— Maman, c’est Fred. Excuse-moi de te déranger, je t’expliquerai plus tard, mais j’ai besoin de vérifier une information. Ça va te sembler bizarre venant de moi, mais je suis chez une astrologue. Elle me dit que j’aurais eu un accident vers deux ou trois ans, qu’on m’aurait sauvé la vie in extremis… Pas la méningite, un autre truc. Tu confirmes que c’est du grand n’importe quoi ?
Un silence s’installe.
Un silence beaucoup trop long. Un frisson glacé me traverse.
Puis ma mère prend la parole.
— Mais enfin, Frédéric… Tu ne te souviens pas ?
Je sens mon cœur s’accélérer.
— Chez ton oncle. Quand nous prenions l’apéro dans sa propriété et que tu as failli t’étouffer en avalant de la nourriture.
Elle marque une pause, puis reprend, la voix tremblante.
— Tu étais parti jouer dans la pièce d’à côté, là où la table était dressée pour le repas. Tout le monde était dehors, et d’un coup, j’ai été prise d’une inquiétude inexplicable. Je ne savais pas pourquoi, mais j’ai couru dans la pièce. Je t’ai trouvé au sol. Tu étais déjà tout bleu. J’ai eu la peur de ma vie, Fred… Je me suis jetée sur toi, j’ai enfoncé mes doigts dans ta gorge et j’ai réussi à déloger ce qui t’étouffait.
Je ferme les yeux.
Les souvenirs reviennent.
Des images floues, des sensations lointaines. Une panique oubliée.
Un sentiment de suffocation.
Ma mère continue, la voix brisée :
— Je n’ai jamais compris comment j’avais pu ressentir cette urgence à ce moment-là… Mais sans ça… tu ne serais plus là.
Je raccroche. Je suis glacé.
Claudine, impassible, attend.
Je la regarde, totalement sonné. Je n’ai plus rien à dire.
 
Elle reprend calmement.
— Maintenant, j’aimerais vous parler de votre santé.
Elle marque une pause, puis me fixe.
— Ce n’est pas terrible, n’est-ce pas ? Vous avez déjà eu trois rappels à l’ordre. Un en 2001… un en 2005… et un autre en 2007. C’est bien ça ?
Je hoche la tête, incapable de parler.
Ces dates correspondent exactement à la découverte de mes problèmes de santé. Claudine poursuit.
— D’habitude, j’évite d’évoquer ce sujet. Mais pour vous, c’est différent. Il faut que vous l’entendiez.
— Que voulez-vous dire ?
— Si vous refusez d’aller sur votre chemin de vie, alors… là-haut, ils continueront de vous envoyer des avertissements.
Je fronce les sourcils.
— Un chemin de vie ?
— Votre chemin de vie, Frédéric, c’est d’aider et de soigner les gens. D’ailleurs, vous avez fait partie du peuple essénien dans une autre vie.
Je la fixe, interdit.
— Vous n’avez rien compris. J’aide déjà les gens… dans l’immobilier. Mais je ne suis pas médecin !
Claudine sourit doucement.
— Si je puis me permettre, c’est vous qui n’avez rien compris.
Son regard se fait plus perçant.
— Il est temps que je vous parle de ce dont vous ne parlez jamais. Et que vous entendiez ce que vous ne voulez pas entendre.
Je me redresse légèrement sur ma chaise, prêt à répliquer.
Mais les mots qu’elle prononce ensuite viennent briser toutes mes certitudes :
— Vous êtes médium, et vous pouvez soigner avec vos mains.
Un silence écrasant s’abat sur la pièce. Un tsunami d’émotions m’envahit.
Je tente de parler, mais aucun son ne sort. Un immense bouleversement me submerge. Parce que, au fond de moi…
Je le sais déjà.
Ma vie vient de basculer irrémédiablement.
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Il ne jurait que par la raison jusqu’a ce que
la maladie l'oblige a entendre ce qu'il refusait:
il avait des dons et une autre vie l'attendait.

Pendant vingt ans, Frédéric Dehaeze, cartésien
convaincu, méne une vie bien remplie. Il croit
que tout s’explique par la logique. Jusqu'au jour
ol son corps dit stop : maladies rares, douleurs
inexpliquées, fatigue écrasante... son pronostic vital
est un temps engage.

A travers ce récit sincére, il partage comment,
pas a pas, il a redécouvert une réalité plus vaste:
celle de I'énergie, de l'intuition et des présences
invisibles qui nous entourent. Refusant les dogmes
et les croyances toutes faites, il livre un témoignage
profondément humain, sincéere et authentique.

Un livre pour celles et ceux qui s'interrogent, ou qui
traversent une crise intérieure.
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Chef d’entreprise et ex-élu local, Frédéric Dehaeze
voit sa vie basculer aprés un choc de santé. Guidé par
une succession de signes puissants et de rencontres
décisives, il redécouvre ses dons et devient
thérapeute et coach en transformation de vie.
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